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Où se dressait la mosquée bâtie en 1916 pour les soldats
musulmans blessés ?

n 1916, en pleine Grande Guerre, une mosquée en bois s'élève à l'est de Paris, à la lisière du bois de Vincennes. Elle est construite dans
l'ancien Jardin colonial, alors sur la commune de Nogent-sur-Marne, transformé en hôpital pour les soldats venus de l'Empire. Près de
5  000 blessés, en majorité musulmans d'Afrique du Nord, y sont soignés entre 1914 et 1919. Première mosquée de la France

métropolitaine moderne, elle répond aussi à un enjeu politique : contrer la propagande allemande qui appelle les soldats musulmans à changer de
camp. Démolie en 1926, l'année où ouvre la Grande Mosquée de Paris, elle a presque disparu des mémoires.

1. Un jardin colonial devenu hôpital
À la fin du XIXe siècle, l'État crée à l'est de Paris un jardin d'essai pour
étudier les plantes des colonies. En 1907, il accueille une exposition
coloniale où des hommes, des femmes et des enfants venus de l'Empire sont
exhibés dans des « villages ». Dès la fin de 1914, le site devient un hôpital
militaire pour les soldats coloniaux.

Le même jardin a servi à exhiber les peuples de l'Empire en 1907, puis à
soigner leurs soldats blessés à partir de 1914.

2. Une mosquée pour les blessés
La mosquée est construite au début de 1916 et inaugurée la même année par
Gaston Doumergue, ministre des Colonies. Cet édifice en bois, doté d'un
minaret et d'une coupole, abrite une salle de prière orientée vers La Mecque,
un espace pour les ablutions et une salle mortuaire. Deux imams venus
d'Algérie président la prière d'inauguration.

3. Respecter la foi, garder la loyauté
• L'armée prévoit repas adaptés, prières et rites funéraires musulmans

• L'objectif est aussi politique : s'assurer la fidélité des troupes coloniales

• Les soldats décédés sont inhumés selon le rite musulman

Reconnaître l'islam de ses soldats était pour la République un geste de
respect autant qu'un calcul de guerre.

4. Contre la propagande allemande
L'Allemagne, alliée de l'Empire ottoman, mise sur l'appel au djihad lancé en
1914 par le sultan. Près de Berlin, elle regroupe des prisonniers musulmans
dans le camp de Wünsdorf, doté d'une mosquée, pour les inciter à retourner
leurs armes contre la France. La mosquée du Jardin colonial est la réponse
française.

LE SAVIEZ-VOUS ?
La première mosquée d'Allemagne a été construite en 1915 pour ces
prisonniers musulmans, dans le « camp du Croissant » de Wünsdorf. Les
deux mosquées de guerre, française et allemande, se répondaient.

5. Chronologie
1907 — Exposition coloniale au Jardin colonial de Nogent.

Fin 1914 — Le jardin devient un hôpital pour soldats coloniaux.

1916 — Construction et inauguration de la mosquée.

1919 — Fermeture de l'hôpital ; koubba au cimetière de Nogent.

1926 — Démolition de la mosquée ; inauguration de la Grande Mosquée de
Paris.

2003 — La Ville de Paris acquiert le jardin, ouvert au public.

6. Une mémoire à retrouver
En 1919, une koubba, petit mausolée, est inaugurée au cimetière de Nogent-
sur-Marne en hommage aux soldats musulmans. Dans le jardin, aujourd'hui
Jardin d'agronomie tropicale René-Dumont, une stèle signale l'emplacement
de la mosquée, près de monuments aux soldats coloniaux morts pour la
France.

QUESTIONS FRÉQUENTES

Où se trouvait cette mosquée ?
Dans l'ancien Jardin colonial, au bois de Vincennes, alors sur la commune de
Nogent-sur-Marne.

Pour qui a-t-elle été construite ?
Pour les soldats musulmans blessés, soignés à l'hôpital installé dans le jardin.

Est-ce la première mosquée de France ?
De la France métropolitaine moderne, oui ; une mosquée existait déjà à La
Réunion en 1905.

Pourquoi a-t-elle été construite ?
Pour respecter la foi des soldats et contrer la propagande allemande envers les
musulmans.

Existe-t-elle encore ?
Non, elle a été démolie en 1926 ; une stèle en rappelle l'emplacement.

Que visiter aujourd'hui ?
Le Jardin d'agronomie tropicale René-Dumont (Paris 12e) et la koubba du
cimetière de Nogent.
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